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lote lur deus. Doueaus. ,b.,hatel du guaDO,

par M. G. vom RATH.

M. le PI'Ofesseul' Mac IvoI', de Melbourne, a découvert dans
le guano de chauves-souris des Skiplon Caves, Victoria, qui
parait particulièrement propre à la tormation des phosphates,
un nouveau phosphate de magnésie et d'ammoniaque dont
j'ai déjà décrit les formes cristallines l'année dernière (t).

Mais, ne connaissant pas alors la composition du minéral,
je n'avais pu décider s'il se rapportait à la Brushit6 ou à la
métabrushite. ou s'il devait constituer une espèce nouvelle.
D'après le désir de M. le professeur Mac Ivor, je l'ai nommé
Hannayite, en l'honneur de J. B. Hannay, Professeur de
chimie à Owens College, Manchester.

La Hannayite appartient au système triclinique. Ses cris­
taux offl'ent la combinaison des formes: m (tfO), t (HO),
h' (too),p (001), Col = (b t/' d'J~ glll) (i33).

Fig. 8.

(1) Vortrage und Mittheilungen, Zitzungberichte Niederrhein. Gesells.
janvier 1878.
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Les mesures fondamentales sont:
h' t (too) : (HO) = H)o~8~' ;
mt sur h' (aO) : (HO) =H~o3~1;

h'p (too) : (oot) = H4°32';
tp (HO) : (001) = U90iO' ;
wh' (133) : (too) = i09036'.
Ces angles sont pl'is SUI' l'octant droit supérieul'.
On eIi déduit les éléments cristallogl'aphiqucs suivants:

a, axe antér.; b, axe latér.; C, axe vert. = 0,699 : t : 0,974.
!:t = t2~3t' angle plan entre les axes b et C ;

(3 = n6°~6' angle plan entl'e le!! axe!! a et c;
'1 = 54°10'30" angle plan entre les axes a et b";
A = t06o~5'30" angle solide adjacent à l'axe a;
B = ft.4°32' angle solide adjacent à l'axe b ;
C = 670~' angle solide adjacent à l'axe c.
Clivages: parfait, parallèlement à la base p; moins parfait

suivant m et t. Les faces m (110) et t (HO) sont striées verti­
calemen t; w (133) est mate et un peu ronde. Dens. = 1,893.

D'après M. Mac Ivor, les cristaux, chauffés à tooo pendant
36 heures, n'éprouvent pas de changement; de f()()o à f2oaC.
ils deviennent opaques et perdent 2t,OS p. too de leU!' poids;
sur un bec Bunsen, ils se tordent et perdent leur eau et leur
ammoniaque, montant à 36,48 p. too. Le reste fond au cha­
lumeau et ne se dissout qu'en partie dans l'acide chlorhy­
drique concentl'é,

Deux analyses ont donné:

Acide phosphorique .
Magnésie , .
Ammoniaque .
Eau .

1
~5,63

t8,7z
8,t9

28,U

too,66

II
45,77
t9,OS
7,99

28,29

fOi,f3

En admettant que l'eau qui se dégage de t()()O à noac. soit
de l'eau de cristallisation, la composition répond à la for­
mule:
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(AzH'O), 2H'O, 3MgO, iPsO' + 8Aq :

Les ~ molécules d'acide phosphorique ordinaire PO'Hs n'y
sOnt que partiellement saturées par Mg et AzH'; le phosphate
est donc acide. La composition calculée est la suivante:

Acide phosphorique. . . . . . . . . . . . . ~~,38

Magnésie....... . . . f8.75
Ammoniaque '" . . . 8,75
Eau de constitution.. . . . . . 5,6fi
Eau de cristallisation .... ' 22,5tl 28,f2

too,oo
Le second phosphate du guano des 8kipton Caves a été

découvert par M. Newbery, chimiste du département des
mines et Directeur du Musée technologique à Melbourne. Je
propose de lui donner le nom de Newberyite.

Le type cristallin est rhombique. Les angles fondamentaux
sont: pa' = t53o~6' ; g' e1

" = t5to~~'. On en déduit pour
les rapports des axes: a: b: c =0,9"35 : t: 0,9300.

Fig. 9.

Les angles de l'octaèd.'e sont:
/;1/' b'" = H2058' en avant,
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bll' b'l' = I08"il'30" de côté,
bll. b' J, = to711 8130" à la base.

Les fOl'mes observées sont h' (tOO); Ir (OtO); p (001);
a' (IO~); el 1. (021); b' l' (Uf).

Leurs ilWidences sont:
Calculé Observé

p bl/'. . . . . t260~5'4,5 /
a' b' /, • • • • 1~~i8'~0"

el J, lJl/' • • • Hoa 8' l4,ijo~G'

a' a'... . . . 127°32' 127°381 sur p.

Clivage parfait parallèlement à gl (010); imparfait paral­
lèlement à la base.

La composition trou'Yée par M. Mac ivOI' CM bien représeB~

têe par III formule 2MgO, P,O' + 78'0, comme le monlrent
les nombres suivllnts :

Trouvé

Acide phosph<n'ique ... ' il,23
Mag.wsie (diIfEir.)....... ~,œ

Eau.................. 35,73

iOO,OO

Calcul6

W,80
22,99
36,2i

100,00

lote par •. Des Clolleaux. Voici les principaux caractères
optiques constatés sur un des petits cristaux qui m'ont été
envoyés par M. vom Rath.

Plan des axes optiques parll.llèle au clivage facile gl (010).
Bissectrice aiguë positive normale à la base p (001). Disper­
sion des axes notable p < v.

Une plaque passablement normale au plan des axes, mais
que j'ai dû laisser très-oblique à la bissectl'ice aiguë (E = 4,1°
d'un côté, 27°10' de l'autre côté), à cause de la fragilité de la
substance et de sa grande facilHé à se séparer en lames min­
ces parallèlement à gl (OiO), a donné approximativement,
pour les rayons rouges :

2Er. = 68°10'; 2Ha•r. = Uo~6'.

Une autre plaque, formée par les fac·t',s hl (100) du cristal
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sur lequel avait ét~ prélevée la précédente, a fout'ni tHu . =
U2<>8' et p > ". Cette seconde plaque était bien perpendicu..
laire à la bissectrice obtuse négative.

M. LÉON BOURGEOIS fait la communication suh·ante.

Sur la prodaetlon du c:bromate de baryte criatallisé,

par M. LtON BOURG!OM.

Le but que je me suis proposé dans ces recherehes entre­
prises dans le Laboratoire de Chimie de M. Fremy au Mu­
séum, est de repl'oduire, par voie sèche et par double d~
composition, quelques chromates insolubles cristallisés. La
méthode génél'ale que j'ai employée consiste, à calciner un
chromate alcalin a\'oo le chlorure du métal que je \t.eUX faire
entrer dans la combinaison saline. Je sais que plosiaurll .ehi.
mistes, Manross surtout, ont reproduit suivant cette méthode
un cel'Lain nombre d'espèces minél'ales: j'ai ,"oulu simple­
ment, dans le travail que j'ai l'honneur de présenter à la So~
ciété, ajouter quelques faits nouveaux à ceux que l'on a déjà
publiés sur cette question.

Lorsqu'on fond au rouge vit' 2 équivalents de chlQrure de
baryum avec t équivalent de chromate de potasse et t équi­
"aient de chromate de soude, et qu'on laisse refl'Oidir la
masse a\'oo lenteur, on trouve dans son intérieur des cristaux
prismatiques gl'oupés parallèlement et présentant un vif éclat.
Il suffit d'épuiser le tout par l'eau bouillante qui ditlSout les
chlorures, pOUl' avoir les crisLaux débarrassés de leur ganga.
Leur densité est de .i,60. Ils se dissolvent facilement dans
les acides chlorhydrique ou nitrique étendus en donnant
ulle liqueur orangée. et sont attaqués par l'acide sulfurique
conçentré avec formaLion de sulfate de bar~·te et d'acide
chromique; la potasse les décompose aussi par voie humide,
mais difficilement, en chromate alcalin et baryte. Mes cris-




